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Transformation dune automobile en vue du transport
de blesses

Lots de l'exercice des samaritains neu-
chatelois, la fabrique d'automobiles Martini

avait mis gracieusement a la disposition

des organisateurs unc machine de
16 a 24 HI5. Cello-ci etait montde avec
une carosserie d'essai a 4 baquets. En

que les pieds des brancards d'ordonnance

pnissent etre glisses entre lc cadre des

perches. Au moyen de denx antres perches,

ce cadre fut eonsolide. Pour plus de s6-

curite, les brancards furcnt fixes an cadre

avec des cordelettes.

Voiture automobile Martini, transformee en voiture ä blesses par les samaritains neuchätelois,
lors d'un exercice au Val-de-Ruz.

demontant les deux sifeges arribre, on ob-
tint en pen de minutes un petit pont.
C'est sur cc dernier qu'au moyen de six
perches et de quelques cordes, les
samaritains improvisbrent une sorte de cadre
incline sur lequel trois brancards pou-
vaient etre places.

Deux perches furent fixees dans le sens
de la longueur du cliassis, deux autres en

travel's, ayant un dcartement süffisant pour

Cet appareil de transport fut extreme-
ment bien improvise en moins de 20

minutes par M. Blaser, samaritain-automobi-
liste, et put transporter trois blesses a la

fois, avec tons les managements desirables.

Grace a la forte machine, les blesses

parent arriver ä l'hopital en 1 5 minutes, alors

que la distance etait de 5,5 km. (charge-
ment et dechargement compris).

« U faudra, nous dit M. Blaser dans son
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rapport, il faudra lois d'uu prochain
cxorcice tadier do prouver encore mietix
combien la voitiire automobile est pra¬

tique, dans toutes sos formes, pour le

transport rapide d'uu certain nombre do

blesses.s

3—C

Enfin!

Xous lisons dans le Journal de Genere,
du 12 novembre 1913, et sous le titre
L'emblhne de la Croix-Rouye:

« Le tribunal de police a coiidaimie a

500 francs d'ameiule chacun, plusieurs
pliarmaciens qui avaient fait peindre sur
leurs enseignes la croix rouge. Lo tribunal
a, en outre, ordonne la suppression de

l'cmblbmo reserve, rappelous-le, au Coniitd
international de la Croix-Rouge et aux
socidtes et etablissemcnts reconnus par le

Conseil federal comtne organes auxiliaires
do cette socidtd.»

C'cst bion; c'est trds bicn! II y aurait
encore quelques coups de balais analogues

a donner chez nous et aillours.

Nouvelles de l'ac

Exercice combine des samaritains de Cor-

naux, Cressier, Landeron et de St-Blaise. —
Le dimanche 19 octobre, apres-midi vers 2 h.,

une foule etait reunie au bord du lac, pres du

pont du Mouson, attendant l'arrivee d'un livdro-
aeroplane qui de\ait aborder en cet endroit.
Mais au moment oii l'aviateur manoeuvrait pour
la descente, une explosion du moteur se pro-
dnisit et l'appareil vint s'abattre sur les assistants.

L'aviateur et son passager, ainsi que huit
personnes presentes, furent assez grievement
blesses.

Ceci n'est heureusement que la supposition
ingenieuse donnce par le I)1 Mauler aux nom-
breux samaritains des sections de lest du
district reunis a St-Blaise pour un exercice

pratique. Sitot la supposition connue, les mem-
bres presents se repartirent la besogne. Un
bon nombre. munis de voiturettes, de brancards
et d'objets de pansement, se rendirent en hate

sur le lieu suppose de l'aecident, oil ils trou-
verent epars les pseudo-blesses portant cliacun

une etiquette indiquant leur etat.

L'un d'eux, par exemple, est cense avoir etc

lance dans le lac par l'appareil en capotant;
il y a mort apparente et il s'agit de pratiquer

ivite des soeietes

la respiration artiticiellc pour le rappelcr a la

vie. Un autre, ayant une fracture du bassin,

est ficele sur une planclie it repasser qu'on se

procure dans la maison voisine. Les fractures

simples, les fractures compliquees, les brfdures

par l'essence du moteur en flam me, des plaies
diverses se trouvent sur d'autrcs sujets, qui sont

rapidement panses chacun selon son cas, puis

transporter avec precaution it l'hötel communal
oil un hopital avec lOlits, requisitionnes dans

le voisinage, a ete organise pendant ce temps.
Le tout s'est fait avec celerite, puisque, juste

une heure apres le depart de St-Blaise pour le

lieu du sinistre, toutes les victimes reposent
cote it cote dans des lits bien faits et tout ii
cöte d'une salle d'operation, dont on n'aura
heureusement pas l'emploi aujourd'hui. Car tons

ces jeunes gar^ons qui out bien voulu remjilir
le role de blesses, sont aussi bien portants que
possible, malgre l'air lamentable que leur donnent
les pansements multiples dont ils sont recouverts.

Ces exercices de samaritains sont tres inte-
ressants et tres utiles. C'est un plaisir de voir
le serienx avec lequel tous travaillent et s'ef-

forcent de mettre en pratique les connaissances

acquises dans les cours qu'ils ont suivis.
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